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UN DEMI-MILLION D'AMÉRICAINS APPLAUDISSENT LES EX-OTAGES 

« t e r r o r i s t e s de la t e r re» 
««Notre patience 

WASHINGTON — Enruban­
née de b a n d e r o l e s j a u n e s , 

Washington a accueilli hier ses 
cinquante-deux rescapés alors 
que plus de 150,000 personnes se 
sont attroupées ent re le Capitole 
et la Ma i son-Blanche pour ap­
plaudir au son des clochers de la 
ville la fin d'une longue et péni­
ble c r i se . Les «p r i sonn ie r s de 
guerre»» c o m m e les appe l l e le 
p rés iden t Ronald R e a g a n sont 
revenus en héros pour entendre 
leur chef d ' E t a t d é c l a r e r du 
parvis nord de la Maison-Blan-
che: «Jamais plus». 

M. Reagan , s 'adressant en 
effet aux « t e r r o r i s t e s de la ter­
re», a déclaré sur un ton décidé: 
«Qu'ils sachent dorénavant que 
lorsque les lois internationales 
seront violées, notre politique en 
sera une r i p o s t e i n s t a n t a n é e 
et eff icace. On en t end d i r e que 
nous vivons dans une ère où no­
tre force a ses l imites; qu'il soit 
c l a i r e m e n t c o m p r i s que no t re 
patience a aussi ses limites.» 

Ces remarques furent longue­
ment applaudies par la foule des 
sénateurs , de congressmen, de 
d i p l o m a t e s et de d i g n i t a i r e s 
é t rangers qui se pressaient sur 
la pelouse dans une mer de dra­
peaux étoiles. Pour l'occasion, le 
soleil perçait à t ravers les nua­
ges ajoutant à l 'émotion qui agi­
tait les cinquante-trois otages et 
les cinq a m b a s s a d e u r s qui , di­
rectement ou indirectement, ont 
contribue pendant les quatorze 
derniers mois, à résoudre la cri­
se . P a r m i eux . l ' ex-a m bas sa -
deur du C a n a d a en I r a n . M. 
Kenneth Taylor et son collègue 
de Washington. M. Peter Towe. 

Ambiance d'armistice 
La Maison-Blanche avait tenu à 

recevoir les cinquante-trois ota­
ges (R icha rd Queen , l ibé ré en 
ju i l le t , s ' a j o u t a n t au g r o u p e ) 
ainsi que les s u r v i v a n t s de la 

funeste opération de commando 
E a g l e Claw ( d ' a v r i l d e r n i e r ) , 
avec la pompe réservée d'ordi­
naire aux g r a n d s chefs d ' E t a t . 
La cérémonie d 'hier fut encore 
plus solennelle. Même certains 
j o u r n a l i s t e s a g i t a i e n t des d r a ­
p e a u x tant l ' a t m o s p h è r e é t a i t 
é lectr i sante . Les E t a t s - U n i s 
eurent été en guer re avec l ' Iran 
que l 'armistice n 'aura i t pas été 
acc lamée avec plus de vigueur. 

Les 52 otages ont é té accueillis 
à la base d 'Andrews par le vice-
president George Bush, le secré­
t a i r e d ' E t a t le g é n é r a l Alexan­
d e r Haig et le s e c r é t a i r e à la 
Défense Caspar Weinberger. Dès 
leur descente d'avion, les otages 
r e e u r e n t chacun l ' a c c o l a d e au 
son d'une fanfare jouant Ameri­
ca The Beautiful et l 'hymne na­
tional. Certains parmi les 53. des 
m i l i t a i r e s pour la p l u p a r t , re­
trouvaient leurs familles pour la 
première fois depuis seize mois 
d 'absence. 

Le premier à sort i r de l 'appa­
reil qui les avai t t ranspor tés de 
West Point fut le cha rgé d'affai­
res Bruce Laingen, un diplomate 
de 59 ans (il ne les para î t pas du 
tou t ) qui , p e n d a n t q u a t o r z e 
mois, s'est obstiné à négocier la 
l ibé ra t ion de ses c o l l è g u e s . A 
plus d'une reprise le gouverne­
ment iranien a offert à M. Lain-
gen de r e t o u r n e r en A m é r i q u e , 
mais ce dernier a systémat ique­
ment refusé, acceptant même au 
cours des derniers mois l'empri­
s o n n e m e n t afin de d e m e u r e r 
avec les siens. 

Médias critiqués 
Le bref d i s cou r s de M. Lain-

gen à la Maison-Blanche ne lais­
sa rien t r anspara î t r e des histoi­
res d 'horreur qui circulent dans 
la presse amér i ca ine faisant 
état des sévices qu'ont subis plu­
s i e u r s o t ages au c o u r s de leur 
captivité en I ran. En fait depuis 
hier matin, les rescapés refusent 

Le Canada rejette 
l 'o f f re de l ' I ran 

OTTAWA (PC) — Le secré­
taire d'Etat aux Affaires 

ex tér ieures , M. Mark MacGui-
gan, a repoussé hier une proposi­
tion iranienne pour une reprise 
des relations diplomatiques en­
tre le Canada et l'Iran. «Ce n'est 
pas une de nos priorités», s 'est 
contenté de dire le minis tre 
MacGuigan au cours d'une con­
férence de presse qu'il donnait à 
sa sortie de la Chambre des 
communes. 

Dans un premier t emps , a 
rappelé M. MacGuigan, le gou­
vernement étudiera la possibili­
té de lever les sanct ions écono­
miques imposées à l'Iran à la 
suite de la prise d'otages à l'am­
bassade américaine à Téhéran 
le 4 novembre 1979. Par la suite, 
l'envoi de diplomates sera envi­
sagé si l'Iran consent à garantir 
leur sécurité. 

M. MacGuigan a révé l é en 
outre qu'il avait entendu parler 
de la proposition iranienne, for­
mulée par le ministre des Affai­
res executives, M. Behzad Naba-
vi, mais qu'il n'avait cependant 
reçu aucune demande officielle. 

Le minis tre Nabavi a évoqué 
la possibi l i té d'une reprise des 
relations canado-iraniennes au 
cours d'une conférence de pres­
se qu'il donnait hier à Téhéran. 
Il a cependant assorti son offre 
de trois conditions que le Canada 
devra s'engager à respecter. 

P r e m i è r e m e n t , le gouverne­
ment canadien doit promettre de 
ne plus enlever personne, de ne 
plus transférer personne clan­
des t inement et de ne plus se li­
vrer à de l'espionnage en terri­
toire iranien. Selon l'adjoint du 
ministre Nabavi, M. Ahmad Azi-
zi, «le Canada ne doit plus aider 
les espions». 

Il faisait alors référence à l'ai­
de apportée par l ' a m b a s s a d e 
canadienne à Téhéran, il y a une 
année aujourd'hui, à six diplo­
mates américains qui s'y étaient 
ré fugiés . Grâce à une ruse de 
l ' ambassadeur canadien , M. 
Kenneth Taylor, et à des passe­
ports canadiens, ceux-ci avaient 
réussi à fuir l'Iran à la faveur de 
la fermeture de l ' a m b a s s a d e 
canadienne. 

M. Nabavi a soutenu avoir 
reçu une demande du gouverne­
ment canadien pour un rétablis­
sement rapide des liens diploma­
t iques entre les deux pays à la 
condition que Téhéran puisse 
garantir la sécurité des diploma­
tes canadiens. Cette requête, a-t-
il noté, pourrait être agréée si le 
Canada se rend aux e x i g e n c e s 
iraniennes. 

Le secrétaire d'Etat, M. Mac­
Guigan, a déclaré que le Canada 
n'avait effectué aucune démar­
che en ce sens et que la chose ne 
serait même pas discutée avant 
plusieurs moi s et peut-être 
même une année. 

OTTAWA (AFP) — L'an­
cien premier secrétaire de 

l'ambassade du Canada en Iran, 
M. John Sheardown, a e s t i m é , 
hier à Ottawa, que le gouverne­
ment canadien avait fait preuve 
d'ingratitude envers son épouse 
et celle de l'ambassadeur. Mme 
Ken Taylor, qui ont hébergé six 
diplomates américains à Téhé­
ran durant la crise des otages. 

M. Sheardon s'est déclaré 
prêt, en l'absence d'une recon­
naissance officielle exprimée à 
Mme Taylor et à son épouse , à 
renvoyer au gouvernement fédé­
ral l'Ordre du Canada qui lui a 
été conféré ainsi qu'ù M. Taylor 
et à six autres diplomates cana­
diens pour leur participation au 
sauvetage des six Américains. 

Mmes Zena Sheardown et Pat 
Taylor, se sont occupées des six 
réfugiés américains de novem­
bre 1!)7!>. après l 'occupation de 
l 'ambassade des Etats -Unis , à 
janvier 1980, date de la fermetu­
re de la legation canadienne. 
Elles n'ont cependant pas été 
retenues par le comité de sélec­
tion de l 'Ordre du Canada. 

«Au moins quelqu'un aurait pu 
leur dire: «Bien joué mesda­
mes» a déclaré M. Sheardown, 
qui a souligné qu'e l les avaient 
couru autant de risques que 
leurs maris et avaient dû vivre 
de difficiles périodes de tension 
psychologique entre leurs hôtes. 

Deux des d ip lomates améri­
cains , qui logeaient au début 
chez M. et Mme Sheardown, 
avaient été cachés ensuite chez 
l 'ambassadeur, a indiqué l'ex-
premier secrétaire aujourd'hui 
affecté au ministère canadien de 
l'Immigration. 

M. Taylor, a-t-il dit d'autre 
part, a pris la décision de fermer 
l'ambassade canadienne après 
avoir eu confirmation que cer­
tains Iraniens savaient qu'il 
abritait des d iplomates améri­
cains. 

D'ail leurs «je ne sera i s pas 
surpris outre mesure si quel­
qu'un de très haut placé dans le 
gouvernement iranien avait été 
mis au courant que ces person­
nes (les diplomates américains) 
avaient trouvé asile» chez nous, 
a indiqué M. Sheardown. 

de céder à la tentation de mous­
ser leurs malheurs , ou encore de 
cr i t iquer l 'ex-president J i m m y 
Car ter , préférant plutôt tourner 
la p a g e . P l u s i e u r s des o t a g e s 
d 'ai l leurs , au cours d 'une confé­
rence de presse à West Point, ont 
m ê m e m i n i m i s é l ' a m p l e u r des 
brutal i tés dont ils ont été l'objet 
en Iran pour inviter les médias à 

JEAN PELLETIER 
de notre bureau 
de Washington 

t r a i t e r de l ' e n s e m b l e de ce t t e 
crise avec prudence et modéra­
t ion. Ce t t e po l i t ique ne leur fut 
pas imposée par le Dépar tement 
d ' E t a t m a i s fut p lutôt adop tée 
spontanément pa r les rescapés. 

C 'es t a insi qu 'E l i sabeth Ann 
Swift, hier matin, s 'est insurgée 
de ce que la revue Newsweek lui 
ait faussement imputé des décla-

aussi 
rations au sujet des tortures. «Je 
n ' a i j a m a i s p a r l é à Newsweek , 
dit-elle, je vous invite à être très 
prudents lorsque vous discutez 
de cette g rave question.» 

D ' a u t r e s o t a g e s , tel M. John 
G r a v e s , l ' a t t a c h é cu l tu re l à 
Téhéran, a démenti les rumeurs 
vou lan t que les m i l i t an t s de 
l'ayatollah aient été pour la plu­
part des terroristes profession­
nels m a n i p u l é s de l 'extérieur. 
«Je suis, dit-il, convaincu qu'ils 
n 'étaient que des étudiants. Par 
ailleurs, a-t-il enchaîné, je suis 
auss i de l 'avis que menu» si les 
E t a t s - U n i s ava ien t r e t o u r n e le 
Chah en Iran, cela n 'aurait rien 
c h a n g é à no t r e e m p r i s o n n e ­
ment.» 

Mais plus que les déclarat ions 
p réparées à l 'avance tant par le 
président Reagan que M. Lain­
gen . ce furent les p a n c a r t e s de 
citoyens ordinaires de Washing­
ton qui ont le mieux traduit l'état 

l imites» 
d ' e sp r i t des A m é r i c a i n s a lo r s 
que les o t a g e s déf i la ien t en 
t r i o m p h e d a n s leur c a p i t a l e . 
«The best things in life are free*, 
disait une panca r t e alors qu 'une 
autre plus laconique disait: «1RS 
welcomes you» (le ministère du 
Revenu vous souhaite la bienve­
nue). 

Le show de Reagan 
Après les c é r é m o n i e s d ' a c ­

cueil devant la Maison-Blanche, 
les 53 otages ainsi que les six li­
bérés pa r le C a n a d a , les t r e ize 
r e l âches en n o v e m b r e 79 et les 
membres du commando, furent 
les inv i tés d ' h o n n e u r d 'un ban­
quet dans le salon bleu de la resi­
dence présidentielle. Au cours de 
cette cérémonie, le président a 
donné à chacun des rescapés un 
d r a p e a u a m é r i c a i n e n c h â s s e 
dans un coffret de bois afin de 
c o m m é m o r e r leur r e tour en 
Amérique. «Merci, a déclaré le 

président, de nous avoir rendus 
tiers d 'ê t re Américains.» 

Pour l 'administrat ion Reagan, 
le retour des otages une semaine 
après son accession à la Maisqri-
Blanche, ne pouvait mieux augu­
r e r pour l ' a v e n i r . Au cours des 
cérémonies d'hier, pas une seule 
fois n 'a - t -on m e n t i o n n é le nom 
du p ré s iden t C a r t e r , c o m m e si 
ce d e r n i e r ava i t dé jà p a s s é à 
l 'histoire. A voir l 'enthousiasme 
d é l i r a n t de la foule, on ne pou 
\a i t donc s 'empêcher de penser 
que si les otages avaient été libè­
res il y a à pe ine t ro i s mois . M. 
Reagan n 'aura i t sans doute pas 
é t é h ie r su r les m a r c h e s de la 
Maison-Blanche. 

Et pu i s , dé j à , de Houston à 
New York , les c o m p a g n i e s de 
pé t ro l e songen t à nouveau à 
c o m m e r c e r avec l ' I r a n . La so­
c i é t é Exxon a déjà du res te en­
t r e p r i s des d é m a r c h e s à ce t te 
fin. 

Ottawa taxé d'ingratitude 
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Giscard propose à Brejnev 
une conférence sur l'Afghanistan 

LE MONDE. 
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d 'après AFP 

Le pres iden t Valer \ Giscard 
d ' E s t a i n g a r évé l é hier une 

p r o p o s i t i o n f r a n ç a i s e d e 
« c o n f é r e n c e s u r la non-
ingérence en Afghanistan». 

Cet te ini t ia t ive , annoncée p a r 
le p rés iden t de la republ ique au 
c o u r s d ' u n e n t r e t i e n t é l é v i s é 
c o n s a c r é à la pol i t ique é t r a n g è r e 
de la F r a n c e , a é t é p r é s e n t é e 
s a m e d i à M. Leonid Brejnev ain­
si q u ' a u x dirigeants des p a y s 
conce rnes . 

Les Ëtats devan t participer à 
ce t te confé rence i n t e rna t i ona l e 
d e v r a i e n t ê t r e , s e l o n le che f de 
l'Etat f rançais , tous ceux accu­
sés «à tort ou à ra ison» de s'ingé­
rer dans les affaires afghanes, à 
c o m m e n c e r p a r l'URSS, les voi­
sins i m m é d i a t s de l'Afghanistan 
( P a k i s t a n et I r a n ) , les e i n q 
m e m b r e s p e r m a n e n t s du consei l 
de s é c u r i t é de l'ONU, c e r t a i n s 
grands pays de la région comme 
l ' I n d e et d i v e r s E t a t s d e la 
c o m m u n a u t é i s l amique 

«Il s'agirait, a p r é c i s é le p res i ­
dent f rança is , non pas de déf inir 
un nouveau s ta tu t de l'Afghanis­
tan, m a i s de m e t t r e fin de m a ­
n iè re s i m u l t a n é e et ver i f iable à 
t o u t e s les i n g é r e n c e s » . M. G i s ­
c a r d d'Estaing a p réc i se que, de 
ce fait, le g o u v e r n e m e n t ac tue l 
de Kaboul n ' ava i t pa s de ra ison 
de p a r t i c i p e r à ce t t e conférence. 

Le p r é s i d e n t f r a n ç a i s a l ié le 
p r o b l è m e a f g h a n à l ' e n s e m b l e 

des re la t ions es t -oues t qu'il sou­
h a i t e v o i r « s t a b i l i s é e s » . Il ne 
faut p l u s d e d é p l a c e m e n t d e s 
p o s i t i o n s d ' i n f l u e n c e d a n s le 
m o n d e , a s o u l i g n é M. G i s c a r d 
d ' E s t a i n g , en d é f i n i s s a n t t r o i s 
condit ions pour s a u v e g a r d e r la 
dé ten te : l ' équ i l ib re d a n s la sécu­
ri té, une r e t e n u e réc ip roque , et 
le s e n s d e s r e s p o n s a b i l i t é s à 
e x e r c e r d a n s les c r i s e s . 

L o n g u e m e n t i n t e r r o g é s u r la 
q u e s t i o n p o l o n a i s e , le chef de 
l ' E t a t a r é a f f i r m é qu ' « i l f au t 
la isser la Po logne r é s o u d r e elle-
m ê m e se s p r o b l è m e s , en tenant 
c o m p t e de sa p o s i t i o n g é o g r a ­
phique et s t r a t ég ique» . «Les ré ­
f o r m e s é c o n o m i q u e s d o i v e n t 
ê t r e a c c e p t a b l e s p o u r l 'Un ion 
s o v i é t i q u e » , a-t- i l n o t é en ind i ­
quant c ependan t que «la Pologne 
doit p o u v o i r c o m p t e r s u r u n e 
aide e x t é r i e u r e pour sou ten i r un 
effort na t iona l de r e d r e s s e m e n t » . 

Revenan t à p lus ieurs r ep r i ses 
s u r le t h è m e d e c e t t e 
s t a b i l i s a t i o n des r appo r t s est-
ouest», M. G i s c a r d d ' E s t a i n g a 
souligné qu'«il ne s e r a i t pas bon 
d ' u t i l i s e r l es r e l a t i o n s a v e c la 
Chine c o m m e moyen de press ion 
vis-a-vis de rUItSS». Pa r a l l è l e ­
m e n t , le p r é s i d e n t f r a n ç a i s a 
e x p r i m é un «pré jugé favorable» 
à l ' égard de la nouvel le admin is ­
t r a t i o n R e a g a n e t a s o u h a i t é 
«une A m é r i q u e forte et exe rçan t 
ses r e sponsab i l i t é s in te rna t iona­
les». 

Repris© de la 
clans un climat tendu 
d'après AFP, Reuter, UPI 

La d e u x i è m e p h a s e de la 
C o n f é r e n c e s u r la s é c u r i t é 

et la c o o p é r a t i o n en E u r o p e 
(CSCE) s ' es t o u v e r t e h ie r dans 
un c l i m a t d e t e n s i o n , l ' U R S S 
d é c l a r a n t d ' e m b l é e que la déten­
te s e r a i t m e n a c é e si aucune dé­
cision n ' é t a i t p r i s e s u r la tenue 
d 'une nouvel le confé rence su r le 
d é s a r m e m e n t en E u r o p e . 

Le v i c e - m i n i s t r e s o v i é t i q u e 
des Affaires é t r a n g è r e s , Leonid 
I l ly tchev, a a c c u s é c e r t a i n s pays 
d ' a v o i r p r é s e n t é d e s p r o p o s i ­
t ions « p r o v o c a t r i c e s » , n o t a m ­
m e n t c e l l e s s u r le r e s p e c t de s 
droi ts de l ' h o m m e et de l ' intégri­
té t e r r i t o r i a l e , qu i ne von t p a s 
dans le s ens de la d é t e n t e . 

M. I l ly tchev a n e t t e m e n t laissé 
e n t e n d r e en e n t r e v u e que l 'URSS 
r e f u s e r a i t d e p a r t i c i p e r à une 
n o u v e l l e r é u n i o n de la CSCE si 
un acco rd ne se faisai t pas su r la 
c o n v o c a t i o n d ' u n e c o n f é r e n c e 
su r le d é s a r m e m e n t en Europe , 
«question fondamen ta l e» de cet­
te d e u x i è m e p h a s e à s e s y e u x . 
Selon lui. une tel le décision cons­
t i tue ra i t la cont inua t ion du pro­
cessus e n t a m é à Helsinki , ajou­
tant : «Si c e t t e décis ion n 'es t pas 

p r i s e , ce p r o c e s s u s s e r a i t d a n s 
une l a rge m e s u r e affecté.» 

Du c ô t é a m é r i c a i n , on p e u t 
p r é v o i r q u e l ' A m é r i q u e de» Ro­
nald R e a g a n se m o n t e r a fe rme 
s u r la q u e s t i o n d e s d r o i t s de 
l ' h o m m e , c o m m e l ' ava i t fait cel­
le d e J i m m y C a r t e r . Le chef de 
la d é l é g a t i o n a m é r i c a i n e , M a x 
K a m p e l m a n , en a donné !a preu­
ve en c o n d a m n a n t f e r m e m e n t et 
d a n s le dé ta i l , les p rocès , a r r e s ­
t a t i o n s e t d é c h é a n c e s de plu­
s ieurs c i toyens sov ié t iques sur­
venus depu i s la fin de la p remiè­
re p h a s e d e la r é u n i o n de Ma­
dr id , le 19 d é c e m b r e de rn ie r . 

M. K a m p e l m a n a é g a l e m e n t 
c o n s a c r é u n e g r a n d e p a r t i e de 
son al locution à c r i t i q u e r l 'Union 
s o v i é t i q u e p o u r la p o u r s u i t e de 
son in te rvent ion en Afghanis tan . 

P l u s i e u r s d é l é g u é s o c c i d e n ­
taux , n o t a m m e n t celui de l 'Alle­
m a g n e fédéra le et de l ' E s p a g n e , 
on t a f f i r m é q u e p a r l e r d è s la 
p r e m i è r e s é a n c e (le 
« p r o v o c a t i o n » ne l a i s s a i t r i e n 
a u g u r e r de bon pour la poursui te 
d e s t r a v a u x . I l s on t j u g é i n a c ­
cep tab le le « m a r c h a n d a g e » que 
p r é t e n d é t a b l i r l ' U R S S s u r la 
c o n t i n u i t é du p r o c e s s u s de la 
CSCE. 

Les dé légués occ iden taux , qui 
font r e m a r q u e r que tel s e r a éga­
lement l ' a t t i tude des r ep ré sen ­
t a n t s non s e u l e m e n t d e p a y s 
neu t res et non a l ignés , m a i s éga­
lement de c e r t a i n s pays de l 'Es t , 
ont r é a f f i r m é q u ' i l s n e q u i t t e ­
ront pas la CSCE tant que la d a t e 
et le lieu de la p rocha ine rencon­
tre n ' auron t pas é t é fixés. 

De son c ô t é , la F r a n c e a p o s é 
c o m m e c o n d i t i o n p r é a l a b l e à 
tout p o u r p a r l e r su r le d é s a r m e ­
ment un accord s u r des m e s u r e s 
m i l i t a i r e s de c o n f i a n c e , d e s t i ­
nées à p réven i r les a t t a q u e s sur­
pr ises , de l 'At lant ique a l 'Oural , 
g r â c e à un s y s t è m e de s u r v e i l ­
lance. 

M. I l lytchev a fait s avo i r que 
l ' U R S S n ' a c c e p t e r a i t a u c u n e 
condition p r é a l a b l e à la convoca­
tion d 'une conférence s u r le dé­
s a r m e m e n t , s 'opposant no tam­
ment à l'extension des m e s u r e s 
de confiance j u s q u ' à l 'Oura l . 

« N o t r e r é p o n s e est non p a r c e 
que cela signifierai t un déséqui ­
libre en incluant tout le t e r r i to i r e 
de l 'URSS et en la issant l ' ensem­
ble des E ta t s -Unis et le Canada 
en dehors de l ' accord», a-t-il dit. 

• ••• ••• 

L A S A N T É , C ' E S T P R É C I E U X . 

Moscou et le 
terrorisme italien 

MOSCOU ( A F P ) — La po lémique e n t r e 
Moscou et R o m e est e n g a g é e depuis h ier 

a p r è s une pro tes ta t ion officielle de I T R S S . 
«indignée» p a r les a c c u s a t i o n s du p rés iden t 
de la Républ ique i ta l ienne. M. S a h d r o Pe r t i -
ni. 

C ' e s t M. P e r t i n i qui a m i s le feu a u x pou 
d r e s . A la télévision f rança i se , il a la issé en­
t endre que les «Br igades rouges» sont inspi­
rées p a r Moscou. 

H i e r . M. Nik i t a R i g o v . v i c e - m i n i s t r e d e s 
Affaires é t r a n g è r e s d 'URSS, a p ro te s t é offi­
c ie l lement aup rès de l ' a m b a s s a d e d ' I t a l i e à 
M o s c o u . U a qua l i f i é les a c c u s a t i o n s de M. 
P e r t i n i « d ' o u t r a g e a n t e s p o u r l ' U R S S e t de 
man i f e s t emen t con t r a i r e s au c a r a c t è r e ami ­
cal des re la t ions sovie lo- i ta l iennes des der­
n iè res années» . 
Mais R o m e ne r épondra pas : «Il s 'agi t d ' une 

p ro tes ta t ion , pas d 'une note», a exp l iqué un 
d ip loma te i talien. L ' incident ne devra i t donc-
pas a l ler au-delà de ce t t e p ro tes ta t ion formel­
le . 

En p r i v é , les of f ic ie l s s o v i é t i q u e s se di­
s a i e n t c e p e n d a n t « t e r r i b l e m e n t c h o q u e s » , 
h i e r , p a r les d é c l a r a t i o n s du p r e s i d e n t 
Pe r t in i : «Il sait que nous avons toujours con­
d a m n é le t e r ro r i sme» , aff irment- i ls . 

Il n ' e m p ê c h e que Moscou suit de t rès p rè s 
l 'évolution de la s i tuat ion à R o m e . La p res se 
sovié t ique a consac ré de longues a n a l y s e s au 
t e r r o r i s m e italien. El le y voit la mani fes ta ­
tion de la c r i se du c a p i t a l i s m e , avec son chô­
m a g e , son inflation et ses inégal i tés soc ia les . 
C'est pourquoi , l ' h e b d o m a d a i r e soviét ique 
T e m p s nouveaux faisait en oc tobre une dis­
tinction e n t r e le t e r ro r i s t e noir — fascis te — 
et le t e r ro r i s t e rouge — gauch i s t e , le dern ie r 
é tan t peu t -ê t re un c a m a r a d e qui se t r o m p e . 

Mais , pour T e m p s nouveaux , les c e r v e a u x 
sont les m ê m e s : «Le rouge et le noir ne sont 
que deux cou leu r s du m ê m e jeu» , a f f i rmai t la 
r evue . E l l e al lai t m ê m e plus loin en indiquant 
q u e les p o s e u r s de b o m b e s d i s p o s e n t , à 
Rome, de compl ic i t é s au se in m ê m e de l 'E­
ta t . 

Le 11 j a n v i e r enfin, l ' agence T a s s a vu dans 
«l ' indécision et la lenteur» des au to r i t e s ita­
l iennes un e n c o u r a g e m e n t à « l ' impudence» 
des Br igades rouges . 

UNE BONNE HABITUDE A PRENDRE. 
* RÉGULIÈRE MOLLE DIÈTE 

Graisses polyinsaturées 27% 40% 40% 

Graisses saturées 18% ' 18% 18% 
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25C DE RABAIS À LACHAT DE TOUTE MARGARINE À LHU1LE DE 25 
MAÏS MIRACLE* CHEZ LES DÉTAILLANTS PARTICIPANTS. 

.V/. le détaillant participant Pour avoir remboursé la valeur de ce coupon à 
votre client qui a fait l'achat du produit Kraft mentionné. Kraft Limitée, 
8600 chemin Devonshire. Ville Mont-Royal, Québec H 4P 2K9 vous rembour­
sera la somme de 25c plus 5c pour les frais de manutention. Le rembourse­
ment pour toute autre raison constitue une fraude. Sur demande, vous 
devrez faire la preuve de l'achat de stocks suffisants du produit Kraft touché 
par l'offre pour justifier le nombre de coupons remboursés. Ces coupons ne 
seront acceptés que par l'intermédiaire des détaillants participants. Le 
client doit payer la taxe de vente ou toute autre taxe semblable. Le coupon 
devient nul s'il est l'objet d'une interdiction, d'une restriction ou d'une taxe. 
Aux fins de remboursement, poster à Kraft Limitée, C.P. 3000, Saint-Jean, 
Nouveau-Brunswick E2L 4L3. Valeur comptant de l/20c. 
Cher consommateur: Faites rembourser ce coupon rapidement chez le 

détaillant participant Un seul remboursement de 25c par article. 
L'offre, valable au Canada sur le produit Kraft spécifié 

O CC seulement, se termine le 30 avril 1981. 

Cl 
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KRAFT; 
•M< dr Kraft Limitée 
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L'URSS 
ne renoncera 
jamais à sa 
capacité défensive 
d 'après AFP 

L'Union Soviét ique ne r enonce ra j a m a i s a 
sa «capac i té défensive» et l 'Ouest ne par­

v i e n d r a j a m a i s à la s u p r é m a t i e m i l i t a i r e , a 
d é c l a r é le m i n i s t r e d e s A f f a i r e s é t r a n g è r e s 
d 'URSS, M. Andrei Gromyko , hier à Moscou. 

M. G r o m y k o . qui r eceva i t le m i n i s t r e est-
a l l emand des Affaires étrangères, M. F i sche r , 
a posé c o m m e principe que les «calculs de cer­
t a i n s m i l i e u x a m é r i c a i n s ou de l 'OTAN p o u r 
s ' a s s u r e r une supér ior i té mi l i t a i r e s u r l 'URSS 
et les a u t r e s pays soc ia l i s tes , sont i r réa l i sa ­
bles». 

Le min i s t r e soviét ique des Affaires é t r an ­
gè re s a souligné: «Nous avons aver t i plus d'u­
ne fois que nous ne sacr i f ie rons pas les in té rê t s 
d e n o t r e s é c u r i t é et q u e n o u s m a i n t i e n d r o n s 
notre c a p a c i t é défensive à un n iveau voulu». 

M. Andrei Gromyko e s t i m e que la r e l ance 
de la course aux a r m e m e n t s , «que l'on c h e r c h e 
à i m p o s e r a l ' U R S S , n ' e s t p a s s e u l e m e n t dé ­
nuée de sens , ma i s coû teuse et pér i l leuse pour 
tou t le m o n d e » . Il a a l o r s p r o p o s é d e « l ie r les 
efforts de tous les pays pour c h e r c h e r réel le­
men t à r édu i re la course aux a r m e m e n t s » . 

Le min i s t r e soviét ique des Affaires é t r an ­
gè re s a aff i rmé que son pays accue i l le ra i t fa­
v o r a b l e m e n t «toute ini t ia t ive en faveur de la 
paix , d'où qu 'e l le vienne». 

M. G r o m y k o a alors p rôné la dé t en te qu'il 
a qualifié de «pat r imoine généra l dont tout le 
monde bénéficiera», ce qui impl ique selon lui 
«des contr ibut ions équ iva len te s de la par t de 
chacun». 

Andrei Gromyko a a lors évoqué la Confé­
r e n c e de M a d r i d dont les t r a v a u x ont r e p r i s 
h ier , soulignant la nécess i te de convoquer une 
«conférence sur la dé t en te mi l i t a i r e et le dé­
s a r m e m e n t en Europe». A ce propos , M. Gro­
m y k o a n o t é : «Bien e n t e n d u , ce l a c o n c e r n e 
aussi les Eta ts -Unis» . 

r r 



LA PRESSE, MONTREAL, MERCREDI 28 JANVIER 1 981 

MGNBR 

Pologne: grèves et menaces de grèves 
d'après Reuter, AFP, AP 

Des ouv r i e r s , des mineurs , 
des agriculteurs et des étu­

diants se sont mi s en g r è v e hier 
dans d i v e r s endroi ts de la Polo­
gne et menacen t d ' a m p l i f i e r leur 
m o u v e m e n t . 

A Bielsko B ia l a . dans le sud du 
p a y s , les o u v r i e r s ont d é c r é t é 
une g r è v e i l l im i t ée pour obtenir 
le d é p a r t d e f o n c t i o n n a i r e s lo­
caux . 

A Lodz . le t r ava i l a cessé pen­
dan t t ro i s l i eu re s d a n s plus d e 
1.000 en t repr i ses ou usines et les 
transports ont é t é in te r rompus 
pendant une heure dans le c a d r e 
d'une action nat ionale pour con­
t ra indre le g o u v e r n e m e n t à ap­
pl iquer les p romesses fai tes aux 
g r év i s t e s l ' é té dern ie r . 

L e s é t u d i a n t s d e L o d z . qui 
occupent l ' un ivers i té , ont annon­
cé la tenue d'un cong re s national 
a u j o u r d ' h u i , au c o u r s d u q u e l 
serai t e n v i s a g é e une g r è v e géné­
ra le nat ionale . 

D e son c ô t é , le p r é s i d e n t de 
S o l i d a r i t é . Leeh W a l e s a , s 'es t 
r endu à R z e s z o w . p o u r t e n t e r , 
s e m b l e - t - i l . d ' é v i t e r une g r è v e 
g é n é r a l e dans le coeur industriel 
du sud de la P o l o g n e . Des protes­
ta ta i res occupent en effet depuis 
trois semaines le s i ège rég iona l 
des anciens syndicats cont rô les 
par le g o u v e r n e m e n t , r éc l aman t 
l ' e n r e g i s t r e m e n t de S o l i d a r i t é 
rurale . 

L e s s e c t i o n s S o l i d a r i t é de 
Gdansk. V a r s o v i e et Lubl in ont 
lancé un appel national pour que 
la journée de so l idar i té a v e c les 
p a y s a n s en lu t t e p r é v u e pou r 
a u j o u r d ' h u i ne p r e n n e pas la 
f o r m e d'une g r è v e . Selon un por­
t e - p a r o l e du s y n d i c a t , la m a n i ­
festation dev ra i t se l imi t e r à des 
dép lo i emen t s de bandero les et à 
l 'o rganisa t ion de réunions de so­
l idar i té a v e c les paysans . 

L e s t ro i s s e c t i o n s l o c a l e s de 
Sol idar i té ont propose qu 'aucune 
g r è v e ne soit d é c l e n c h é e avant le 
:{ f év r i e r , mais aucune décis ion 
d é f i n i t i v e n 'a é t é p r i s e a ce su­
jet.. 

Cet te proposi t ion s e m b l e dic­
tée par le souci de ne pas enveni­

mer une situation déjà ex t rao r -
d ina i rement confuse et en part i ­
c u l i e r de ne pas c o m p r o m e t t r e 
l e s n é g o c i a t i o n s qui d e v r a i e n t 
s 'ouvr i r bientôt entre So l ida r i t é 
et le gouvernement sur la ques 
lion des s amed i s l ibres . 

A B i a l v s t o k . à l ' es t d e Varso-
m 

v i e . un arrêt de t rava i l de qua t re 
heures a é t é o b s e r v é hier mat in 
pour p ro tes ter cont re P in t e rven 
tion de la censure dans la diffu­
s ion des b u l l e t i n s s y n d i c a u x et 
des c o m m u n i q u é s de So l ida r i t é . 
L e syndicat indépendant deman­
de aussi la r évoca t ion du respon­
s a b l e l o c a l d e la c e n s u r e et la 
p o s s i b i l i t é d ' a v o i r a c c è s aux 
o rganes d ' in format ion de masse . 

P a r a i l l e u r s , un a r t i c l e du 
généra l M o c z a r . l'un des m e m ­
bres les plus influents du gouve r ­
n e m e n t a c t u e l , dans T r y bun a 
Ludu. l ' o rgane off iciel chi P a r t i . 

a suscité une ce r t a ine surprise, 
en reconnaissant que la P o l o g n e 
ava i t connu une g rande révolu­
tion ces sept de rn ie r s mois . 

L e g é n é r a l M i e c z y s l a w M o c ­
z a r a l a n c é un a p p e l à la 
« p o n d é r a t i o n » , e t d é l i v r é un sa­
t i s f e c i t aux « h o n n ê t e s » ^ a d h é ­
rents du s y n d i c a t « S o l i d a r i t é » d e 
M . L e c h W a l e s a . 

D a n s un d i s c o u r s p r o n o n c é à 
V a r s o v i e d e v a n t les d i r i g e a n t s 
d e l ' A s s o c i a t i o n d e s a n c i e n s 
c o m b a t t a n t s ( Z b o w i d ) don t il 
p r é s i d e le b u r e a u d i r e c t e u r , l e 
g é n é r a l a c e p e n d a n t e x c l u l e s 
f o r c e s a n t i - s o c i a l i s t e s du 
« r e n o u v e a u s o c i a l i s t e » de la P o ­
l o g n e , selon l ' a g e n c e « P A P » . 

Sans j a m a i s les n o m m e r , l 'an­
c ien chef des m a q u i s c o m m u n i s 
tes de la s e c o n d e g u e r r e mondia­
l e l e s a c l o u é e s au p i l o r i . « L e s 

a d v e r s a i r e s acharnés de la réa l i ­
té, a n i m é s par leur haine e n v e r s 
le s o c i a l i s m e , n 'ont pas ie d ro i t 
d e p a r t i c i p e r à la r e m i s e en o r ­
d r e d e la v i e s o c i o - é c o n o m i q u e 
( e n P o l o g n e ) » , a-t- i l d é c l a r é . 
« L e u r c é c i t é est si g r a n d e qu ' i l s 
on t p e r d u la r e t e n u e dont f a i t 
p r e u v e toute personne p o n d é r é e » 
, a-t-il a jouté . 

L e Z b o w i d , a v e c ses 610,000 
m e m b r e s , appor te son «sout ien à 
tout c e qui est p rog res s i s t e , no­
b l e , e t v a d a n s l e s ens d e t e m p s 
n o u v e a u x » , a enco re a f f i r m é le 
g é n é r a l , prés ident de la C h a m ­
bre s u p r ê m e de con t rô le ( N I K ) . 

Q u o i q u ' i l en so i t , la p o s i t i o n 
du gouve rnemen t île Jozef Pin-
kowski apparaî t de plus en plus 
f r ag i l e , les appels à la négocia­
tion a v e c Sol idar i té prenant de 
plus en plus la fo rme d'un désa 
veu inf l ige au pouvoi r exécut i f . 

«SOLIDARITÉ» À MONTRÉAL 

En Pologne, la lutte 
est pour un système 
toujours plus humain 

Entre Washington et 
la Havane, 

L A H A V A N E ( A F P ) — Des 
c o n t a c t s e n t r e Cuba et les 

Eta ts -Unis ont achoppé r é c e m ­
ment sur les condi t ions du re tour 
dans P i l e des r é f u g i e s j u g é s 
« i n d é s i r a b l e s » par Wash ing ton , 
a-t-on a p p r i s d e s o u r c e s d i p l o ­
mat iques dans la cap i ta le cubai­
ne. 

L e pr inc ipe d 'une é m i g r a t i o n 
a n n u e l l e aux E t a t s - U n i s de 
20.000 Cubains aurait é té retenu 
lo r s de c e t t e s e c o n d e s é r i e de 
n é g o c i a t i o n s , c o n s é c u t i v e à de 
p r e m i e r s e n t r e t i e n s les 22 et 23 
d é c e m b r e aux Eta ts -Unis , et qui 
a é t é s u s p e n d u e sans a v o i r dé ­
b o u c h é sur un a c c o r d f o r m e l , 
ind ique- ton de m ê m e s sources . 

Une ce r t a ine dé ten te ava i t é té 
en reg i s t r ée en t re les Eta ts -Unis 
et Cuba après la décis ion pr i se le 
26 s e p t e m b r e 1980 par le g o u v e r ­
n e m e n t d e M . F i d e l C a s t r o d e 
m e t t r e fin au pont m a r i t i m e 
" s a u v a g e » e n t r e le por t c u b a i n 

de M a r i e l et la F l o r i d e . En cinq 
m o i s . 125,000 r e s s o r t i s s a n t s de 
l ' î l e a v a i e n t pu g a g n e r M i a m i 
par bateau. 

C o m m e p r e u v e de sa bonne 
vo lon té . La H a v a n e avai t amnis­
tié et l ibéré 30 A m é r i c a i n s dete­
nus dans les prisons cubaines, et 
e x t r a d e deux auteurs d'un dé­
tournement d ' a v i o n ent re la F l o ­
r i d e et C u b a . D e son c ô t é , W a ­
shington ava i t mis une sourdine 
à ses a t taques cont re le r e g i m e 
c u b a i n , a l o r s q u e le F B I p r o c é ­
dait le 17 j a n v i e r à l ' a r res ta t ion 
de 7 te r ror i s tes anti-castr is tes. 
p r ê t s à r é a l i s e r un d é b a r q u e ­
ment à Cuba à bord d'un bateau 
rempl i d ' a r m e s . 

En d é p i t d e l ' a n n o n c e d e la 
c r é a t i o n a Cuba de n o u v e l l e s 
mi l i ce s t e r r i to r i a les dest inées à 
f a i r e f a c e aux m e n a c e s de b lo ­
cus n a v a l a g i ( c e s p a r R o n a l d 
R e a g a n d u r a n t sa c a m p a g n e 
é l e c t o r a l e , on semble disposé a 

La H a v a n e à poursuivre l ' exp lo ­
r a t i o n d'un c o n s e n s u s sur l e s 
t h e m e s d é b a t t u s lo r s des d e u x 
récentes en t revues . 

La plus g rande d iscré t ion a é té 
main tenue par les deux par t ies 
sur les points abordés , qui seront 
de n o u v e a u mi s a l ' é t u d e l o r s 
d 'une prochaine sér ie de discus­
s ions , dont la d a t e n'a pas é t é 
f i x é e . Sa t enue t é m o i g n e r a i t à 
l ' é v i d e n c e de la disposi t ion de la 
nouve l le adminis t ra t ion a m é r i ­
ca ine de poursuh re ou non a v e c 
Cuba la pol i t ique des «pet i t s p a s » 
• 

L o r s des dern iè res conversa ­
tions, chacun des deux interlocu­
t eu r s , b ien q u e s e m b l a n t ê t r e 
d ' a c c o r d sur le p r i n c i p e du re ­
tour à Cuba de cer ta ins é m i g r é s 
jugés « i n d é s i r a b l e s » , aurait sou­
hai té a v o i r le cont rô le de la liste 
des droi ts c o m m u n s — de l ' o rd re 
d e 2.000 — s u s c e o t i b l e s d ' ê t r e 
r apa t r i e - . 

Nabavi accuse Bani-Sadr 
de s'aligner avec Carter 
et de miner la Révolution 
d'après ReuTer, AFP et UPI 

Behzad N a b a v i . qui fut le pr inc ipal négo­
c ia teur i ranien dans le doss ie r de s o tages 

a m é r i c a i n s , a accusé hier les cr i t iques du gou­
ve rnemen t d e vou lo i r t r a n s f o r m e r une \ ic to i re 
en défa i te et de s ' a l i g n e r sur la position de l 'ex-
président Ca r t e r . 

« A p r è s la l ibera t ion d e s o t ages , seu lement 
deux journaux au monde , tous deux i raniens , 
ont c r i t iqué ce que l ' I ran a r e t i r e de l ' a cco rd 
d ' A l g e r » , a-t-il di t . 

L e s deux j o u r n a u x v i s é s p a r N a b a v i sont 
M i z a n . de l ' a n c i e n p r e m i e r m i n i s t r e M e h d i 
B a z a r g a n et R é v o l u t i o n i s l amique , dti prési­
dent Aboihassan Bani -Sadr . 

P o u r lui. les responsab les de ces journaux se 
l ivrent en fait a un r è g l e m e n t de c o m p t e cont re 
le g o u v e r n e m e n t et cherchent à faire r é g n i e r 
un c l imat de p e s s i m i s m e dans le pays , au lieu 
de « p e n s e r a l ' in térêt g é n é r a l du pays et de la 
Revolu t ion » . 

Ce t te c r i t ique du min i s t r e c h a r g é des Af fa i ­
res e x e c u t i v e s s u r v i e n t au l e n d e m a i n de la 
c o n t r e - a t t a q u e l a n c é e au P a r l e m e n t p a r le 
p r e m i e r min i s t r e R a d j a i qui a soutenu que « l e s 
E t a t s - U n i s furen t c o n t r a i n t s de d é g e l e r les 
avo i r s iraniens pour l i bé re r les o tages pa rce 
que leurs m e n a c e s mi l i t a i r e s et leurs sanctions 
économiques furent un é c h e c » . 

Déposant le t ex te de l ' A c c o r d d ' A l g e r devant 
le M a j l i s . R a d j a i a v a i t p a r a i l l e u r s sou tenu 
q u e les p r o b l è m e s de l ' I r a n d é c o u l a i e n t de 
d e u x a n n é e s d e R é v o l u t i o n et non de la p r i s e 
d ' o t ages . 

« T o u t e s les r évo lu t ions à t r a v e r s l 'h is toire 
ont suscité de s sanct ions é c o n o m i q u e s , l ' isole-
ment pol i t ique et m ê m e des in te rvent ions mili­
ta i res ou des g u e r r e s » , ava i t a f f i r m e R a d j a ï . 
en soulignant que l ' I ran ne faisait pas e x c e p ­
tion a cet te r è g l e . 

D e son cô té . A h m a d A z i z i . po r t e -pa ro le de la 
C o m m i s s i o n sur les o t a g e s , a d é c l a r é h ier que 
l ' I ran avai t déjà reçu $2.7 mi l l i a rds en l iquide , 
q u ' i I r e c e v r a i t S1 -4 mi11 i a r d d a n s un m o i s et 
S2.2 mi l l ia rds dans six m o i s . 

Quant au reste des a v o i r s iraniens g e l é s aux 
Eta t s -Unis . Az iz i a d é c l a r é qu' i l serait soumis 
a a rb i t r age II a e s t i m é ce t te de rn i è re s o m m e 
ent re un et qua t re mi l l i a rd s de dol la rs . 

I n t e r r o g e sur un éventue l refus de l ' adminis ­
t r a t i o n R e a g a n d ' h o n o r e r l ' A c c o r d d ' A l g e r . 
N a b a v i a pour sa par t r e p o n d u : « N o u s nous 
at tendons à tout a v e c les E t a t s - U n i s . S'ils ne 
tiennent pas leurs e n g a g e m e n t s , c e sera exce l ­
lent pour nous c a r nous s e r o n s à m ê m e d e 
m o n t r e r au m o n d e c e q u e nous v o u l i o n s d i r e 
des le débu t» . 

Sur l ' aven i r des re la t ions a v e c les E ta t s -U­
nis. N a b a v i a a f f i r m é que les rappor ts écono­
miques et c o m m e r c i a u x i r ano -amér i ca ins ne 
s e r o n t j a m a i s p lus c e q u ' i l s é t a i e n t a u p a r a -
vant . 

Rép l iquan t à l ' accusa t ion du prés ident Bani-
Sadr selon l aque l le il fut tenu à l 'écart d e s né­
goc ia t ions sur la quest ion des o tages durant la 
d e r n i è r e s e m a i n e . N a b a v i a a f f i r m e q u e le 
chef de l 'E ta t , c o m m e l ' i m a m K h o m e i n y et les 
députés , ava ien t é té tenus p le inement au cou­
rant des pourpar le rs du début à la fin. 

P r e m i e r s d i r i g e a n t s du 
m o u v e m e n t s y n d i c a l 

« S o l i d a r i t é » a v i s i t e r l ' A m é r i ­
q u e . Jan B o j e k et A l f r e d B r z e -
z i n k a . d e u x m i n e u r s de f o n d s 
dans les c h a r b o n n a g e s de S i l é -
sie, élus tous les deux ' 'délègues 
p r i n c i p a u x » des s y n d i c a t s de 

PIERRE VENNAT 

leurs mines r e spec t ive s , c e qui 
cor respond a president do syndi­
cat l oca l i c i . ne c r a i g n e n t pas 
une i n t e r v e n t i o n s o v i é t i q u e en 
P o l o g n e . 

B o j e k et B r z e z i n k a , qui sont 
v e n u s au Q u é b e c a l ' i n v i t a t i o n 
des mineurs de la Noranda et de 
la F é d é r a t i o n de la méta l lu rg ie 
et des mines de la C S N , ont. hier 
après -mid i lo r s d 'une conféren­
ce de p r e s s e au s i ège social cie la 
C S N . tout c o m m e i ls l ' a v a i e n t 
fai t en fin d e s e m a i n e à R o u y n . 
en Abi t ib i , continue de dédrama­
tiser les é v é n e m e n t s de P o l o g n e . 

P o u r e u x . qui sont a la t é t e 
tous l e s deux d 'un s y n d i c a t d e 
8.000 m e m b r e > . les Sovié t iques 
sont des « t r a v a i l l e u r s » . Il serait 
donc i m p r o b a b l e que d e s 
« t rava i l l eurs - , se retournent con 
tre d 'autres « t r a v a i l l e u r s ) . 

Ils ne cra ignent m ê m e pas les 
« t r a v a i l l e u r s so lda t s» ( i . e . les mi­
l i t a i r e s ) , puisque, s d o n eux. sol­
dats polonais et soldats soviét i ­
ques faisant ensemble U- m ê m e 
serment d ' a l l é g e a n c e , ils obéis­
sent aux m ê m e s idéaux, 

Aucun rappel des événemen t s 
de H o n g r i e ou de P r a g u e ne 
pourra les faire change r d ' i dée : 
la c r i se en P o l o g n e , ont-ils répè­
te à m u l t i p l e s r e p r i s e s d e p u i s 
vendred i d e r n i è r e s ! suscitée par 
urn* \ olonte « d ' é p u r a t i o n » de l'in­
térieur, bref une c a m p a g n e pour 
se déba r r a s se r d 'une « c l i q u e » au 
pouvoir ( c ' e s t le t e r m e e m p l o y é 
par l ' i n t e rp rè t e ) qui faussait le 

sens du soc i a l i sme ou s'en e m p a ­
rait pour leurs fins personne l les . 

C o n t r e ces d i r i g e a n t s p a s s é s 
(et é g a l e m e n t les bureaucra tes 
ou hauts fonct ionnaires e n c o r e 
en p l a c e i. ils en ont b e a u c o u p , 
mais non conl re le soc i a l i sme . 

D ' a i l l e u r s , dans l eu r e s p r i t , 
« s o c i a l i s m e » et « c h r i s t i a n i s m e » 
vont d e pa i r , les d e u x lu t t an t 
pour la l iber té de l ' h o m m e . 

Ce n'est donc pas le soc i a l i sme 
qu'il faut c o m b a t t r e mais ceux 
qui l'ont dé tourné de son sens , en 
le r e n d a n t « i n h u m a i n » . L e 
« c o m m u n i s m e » ? S e l o n e u x . il 
n 'y en au ra i t pas en P o l o g n e , 
seulement un parti « s o c i a l i s t e » 
et «ouv r i e r» ' . Ce seraient les dir i­
geants du parti qui auraient use 
le mot « c o m m u n i s m e » auxquels , 
quant a eux. ils ne croient pas. 

M a i s ils ne c r o i e n t pas non 
plus à « l ' a n t i m a r x i s m e » , r e f u -
s en t d e c r o i r e à un m o u v e m e n t 
en ce s e n s c o m m e le l a i s s a i e n t 
e n t e n d r e l es m é d i a s d ' h i e r en 
parlant de s étudiants d 'univers i ­
tés. 

M ê m e chose pour le parti uni­
que: ce n 'es t pas. selon eux. une 
a t t e i n t e a la d é m o c r a t i e , d'au-; 
tant plus qu'en plus du parti so­
c i a l i s t e o u v r i e r , il y au ra i t d e s 
groupuscules . <sans in f luence» 
selon eux. 

Bien sur le part i , et surtout ses 
d i r igean t s , ne repond pas actuel­
lement a leurs aspi ra t ions . M a i s 
ce n 'es t pas une r a i s o n , s c ion 
eux . pour en c r é e r tin d e u x i è m e . 

En effet , un parti « o u v r i e r » et 
« s o c i a l i s t e » d e v r a i t ê t r e 
« h u m a i n » , conçu « p o u r l ' h o m ­
m e » . S' i i ne l ' e s t p a s . c ' e s t q u e 

ses d i r igeants ont besoin d ' e t r e 
changés . 

Aujourd 'hui , ils assisteront au 
match des Nord iques de Quebec , 
q u i t t e r o n t le p a y s s a m e d i pour 
a r r i ve r ' à V a r s o v i e d imanche . 

Magnifiques sac 
en cuir vérita 

Conversion par l'Iran d'une 

partie de ses anciens avoirs 
D'après AFP 

L ' I r a n a dé jà p r o c é d é à la convers ion en 
d 'autres d e v i s e s d 'une « c e r t a i n e » par t ie 

des avo i r s bloqués aux Eta ts -Unis qui lui ont 
é t é remis mard i de rn ie r dans le cadre de l 'ac­
c o r d d ' A l g e r , a a f f i r m é h i e r le W a l l S t r e e t 
Journal . 

L e q u o t i d i e n c i t e un f o n c t i o n n a i r e de la 
B a n q u e c e n t r a l e d ' I r a n . M . P . M a m e g h a n i . 
qu ' i l a pu j o i n d r e par t é léphone a T é h é r a n . M . 
M a m e g h a n i s ' e s t b o r n é à p r é c i s e r , s e l o n le 
quotidien, que ces conve r s ions avaient eu pour 
but de r é g l e r des det tes c o m m e r c i a l e s . 

Il a a f f i r m é d 'au t re part que « l e s r é s e r v e s 

de changes de l ' I ran sont très sa t i s fa isantes» 

et indique qu ' i l ne p r é v o y a i t pas une repr i se de 

relat ions n o r m a l e s a v e c les banques a m é r i c a i ­

nes. « N o u s n ' avons rien à fa i re a v e c les Eta ts 

U n i s » , a-t-il a jouté . 

P a r a i l leurs . l ' I ran a fait appel de la déci­
sion d'un tr ibunal fédéra l autorisant la Bank of 
A m e r i c a a surseoi r au transfert de S91 mi l l ions 
d ' intérêts a t t achés aux a v o i r s i raniens déblo­
qués dans le c a d r e de l ' accord d ' A l g e r , a-t-on 
appris hier de source j u d i c i a i r e . 

L e s avoca t s de l ' I ran ont e s t i m é que l ' a r rê t 

dans ce sens rendu le 21 j a n v i e r par un j u g e de 

San F r a n c i s c o v io la i t l ' o rd re de t ransfert de 
fonds d é c r é t é pa r le prés ident Ca r t e r à la v e i l l e 
de la l ibérat ion des o t a g e s . 

C o n f o r m é m e n t à l ' a cco rd d ' A l g e r , la Bank 
of A m e r i c a a déb loqué $2,4 mi l l i a rds d ' a v o i r s 
i raniens auxquels e l le a f f i r m e a v o i r app l ique 
un taux d ' in térê t n é g o c i é a v e c l ' I ran avant la 
pr ise d 'o tages . 

L e s d i f fé rends qui ne pourront ê t r e r ég l é s 
par les deux par t ies seront soumis , c o n f o r m é ­
ment à l ' a ccord i r ano -amér i ca in . a une instan­
ce d ' a r b i t r a g e in te rna t iona le . 

Enf in , selon le v i c e - m i n i s t r e iranien de l'E­
conomie, Mohsen Nourbakh tch . le g o u v e r n e ­
m e n t i r a n i e n a eu r a i s o n d e p a y e r ses d e t t e s 
aux b a n q u e s a m é r i c a i n e s d a n s le c a d r e des 
accords d ' A l g e r . 

Dans un a r t i c l e publ ié par le journa l K a y -
han. M . Nourbakhtch soul igne que ce r embour ­
sement a assuré l ' i ndépendance de l ' I ran vis-à-
v i s des E t a t s - U n i s et lui a auss i é p a r g n é de 
v e r s e r des i n t é r ê t s s u p p l é m e n t a i r e s sur les 
emprunts e f fec tués . 

L e v i c e - m i n i s t r e écr i t que m ê m e si la fortu­
ne de l 'ex-chah n'a pas été rest i tuée à l ' I r an , il 
é ta i t impor tan t pour le pays que les Etats-Unis 
acceptent l ' ouve r tu re de procedures l éga le s 
pour a ider à loca l i se r ce t t e fortune 

A. Fourre-tout a double peignée et fermeture a 
gl issière. Pochette intérieure a gl iss ière et d iv i ­
seur. Marine, ivoire, taupe ou noir. 

B. Sac vagabond avec bandoul iè re , fermoir à 
pression et pochet te in tér ieure à gl iss ière 
Taupe, ivoire, mar ine ou noir. 

C. Fourre-tout a double po ignée avec deux 
compart iments a I extérieur et fermeture à glis­
sière. Cognac, naturel, bourgogne ou noir. 

D. Sac à bandoul ière avec fermeture a deux 
gl issières et un fermoir à press ion Naturel , 
taupe, bourgogne ou noir. 

Téléphonée a 842-6261 (région de Monnreal). 
Rayon 210, rez-de-chaussée, centre-ville et 
dans toutes les succursales. 
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La solidarité par 
les pétrodollars 

T A E F ( A F P ) — A coups 
do m i l l i a r d s de dollars, les 

Etats pétroliers du Golfe persi-
que réalisent peu à peu, à l'occa­
sion du :5e sommet islamique, 
une s o l i d a r i t é qu 'on c h e r c h e 
e n c o r e v a i n e m e n t en m a t i è r e 
poli t ique. 

Apres l ' A r a b i e Saoudi te , qui a 
o f f e r t , dans la nuit d e lundi à 
m a r d i , un m i l l i a r d de doll a rs a 
la Banque islamique de dévelop­
pement, l'Union des émirats 
a r a b e s a a n n o n c e , h i e r , q u ' e l l e 
sou tena i t l ' e f f o r t s a o u d i e n et 
par t ic ipera i t également a l'opé­
ration qui vise a t r ip le r d'un seul 
coup le capi tal de la banque. 

Sur le plan économique, l'opé­
ration apparaît c o m m e form id a 
ble On murmure, dans les cou­
loirs du sommet , que les sommes 
e n j e u équivaudront à pou près à 
c e l l e s transférées d e s Etats-
Unis à l ' I r a n a l ' o c c a s i o n de la 
l i b e r a t i o n d e s o tages a m é r i -
cain> 

Les Saoudiens et . dans jeur vil­
l age , les Etats du Golfe mettent 
tout en oeu\ re f inancièrement 
pour f a i r e de la r e u n i o n de La 
M e c q u e un succès. D a n s la dé­
c l a r a t i o n «d ' inspira t ion v r a i ­
semblab lement saoud ienne) qui 
doi t être a d o p t e e p a r les c h e f s 
d'Etat , I T . M M A Islamique d a 
c o m m u n a u t é ) a f f i r m e en effet : 
« N o u s proc lamons not re deter­
minat ion a comba t t r e la pauvre­
té dans les paj s i s l a m i q u e s » . 

La Banque i s l amique de d é v e ­

l o p p e m e n t est l ' i n s t r u m e n t es­
sentiel de cette so l idar i té . C réée 
en 1975, la banque a f inancé de­
puis c e t t e d a t e des o p é r a t i o n s 
pour un montant d'un mi l l i a rd et 
d e m i d e do l l a r s env i ron dans 36 
p a y s - m e m b r e s de la Confé rence 
i s l amique . 

P o u r les p a y s p a u v r e s ( s e p t 
lies m e m b r e s de l'organisation 
sont classés c o m m e les plus 
démunis du m o n d e p a r l e s N a ­
tions un ies ) , les prêts de la ban­
q u e on: l ' avantage d ' e t r e sans 
in té rôt. 

L e geste saoudien ne peut que 
r en fo rce r l 'a t tache grandissante 
ent re l'organisation et les pays 
af r ica ins , es t imai t ainsi hier un 
délégué. C ' e s t a u p r è s des pays 

détenteurs de p é t r o d o l l a r s que 
les p a y s d 'Afr ique n o i r e , et no­
t a m m e n t c e u x du S a h e l , t rou­
vent un complément indispensa­
ble a leur survie f inancière assu­
rée m é d i o c r e m e n t par les pays 
industriels et la Banque mondia-
l» \ précisai t ci- de lé mie 

P lu - que la eohesion poli t ique, 
qui fait encore c rue l lement de­
tain au m o n d e islamique, c'est 
sur la c o h e s i o n é c o n o m i q u e et 
f i n a n c i è r e q u e c e r t a i n s pays 
arabes p a r a i s s e n t m i s e r . Un 
pays c o m m e l ' A r a b i e Saoudite 
c o n s a c r e d ' a i l l eu r s annuelle-
ioen! 7 p. cent de ses ressources 
à l ' a i d e au développement du 
T i e r s monde , soit plus que n ' im­
porte quel Etal industr ial isé. 
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COURS CULTURELS 
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A R T S : — B r o d e r i e d a n 
— Broderie japonaise 
— Décoration intérieure I et il 
— Le fléché 
— Peinture a l huile 
— Photo, laboratoire I et II 
— Photo, prise de vue I et II 
— Vitrail I, Il et III 

S C I E N C E S P A R A - P S Y C H O L O G I Q U E S : 
— Astrologie I, II, m 
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— Dynamique de croissance psychique et spirituelle 
— Initiation au taro I et II. 
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— Connaissance des vins et spiritueux. 
— Lec t j re rapide. 
— Mycologie I et II. 
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LE MONDE. 

AU SOMMET ISLAMIQUE DE TAËF 

Unanimité sur Jérusalem 
d'après AP, AFP et Reuter 

wm Israel et l'Union sov ié t ique 
sont tous deux sur la se l le t te 

au s o m m e t i s l a m i q u e d e Taëf, 
mais si l'occupation sov ié t ique 
d e l 'Afghanistan, tout c o m m e 
d ' a i l l e u r s la guerre I r a n - I r a k , 
d i v i s e les 12 pays m e m b r e s , 
ceux-c i font l'unanimité autour 
de la question de Palestine et de 
Je rusa lem. 

Au l endemain de la proposi t ion 
saoudienne de c r é e r un Fonds de 
d é v e l o p p e m e n t de $3 mill iards 
pour les p a y s i s l a m i q u e s , un 
d e u x i è m e s u c c è s du s o m m e t a 
e t e ainsi hier l 'adoption des re­
c o m m a n d a t i o n s du C o m i t é al-
Qods ( J é r u s a l e m ) prévoyant la 
l ibérat ion de la v i l l e par « la mo­
bil isat ion de toutes les ressour­
ces , j c o m p r i s le p é t r o l e » . 

La Djihad 
L e roi Hassan I I . d e M a r o c , 

président du comité, a par lé car­
rément d 'une dj ihad. ou g u e r r e 
sainte, ma i s il a bien pris soin de 
p réc i se r qu ' e l l e serait « m o r a l e 
et matérielle» et non pas militai 
re . 

L e p r o j e t a d o p t é p r é v o i t un 
boycottage é c o n o m i q u e to ta l 
d'Israël et d e tout p a y s recon­
naissant la d é c i s i o n d 'Israël 
d ' a n n e x e r la p a r t i e a r a b e d e 
Jé rusa lem et de taire de la v i l l e 
s a i n t e « l a c a p i t a l e éternelle et 
ind iv i s ib le» de I Etat hébreu. 

A u l e n d e m a i n de la d e c i s i o n 
is raél ienne. 13 Etats européens 
et l a t i n o - a m é r i c a i n s , m e n a c é s 
par un e m b a r g o pétrolier a rabe , 
ava ient déménagé leurs ambas­
sades de Je rusa lem à Te l A v i v . 

L e proje t prévoit aussi que le» 

p e u p l e arabe p a l e s t i n i e n doi t 
pouvoir d é c i d e r de son sort et de 
sa s o u v e r a i n e t é sur sa t e r r e , 
sous la c o n d u i t e d e l ' O L P , son 
un ique représentant lég i t ime, 
dont les besoins mi l i t a i res seront 
satisfaits en coordina t ion avec 
les pays a rabes dits ..du c h a m p 
de ba t a i l l e» . 

L a T u r q u i e , l 'un d e s r a r e s 
p a y s m u s u l m a n s a y a n t e n c o r e 
des relat ions d ip loma t iques avec-
I s r a ë l , a approuvé les r e c o m ­
m a n d a t i o n s par la voix d e son 
p r e m i e r minis t re . Bulent UIusu, 
qui a d é c l a r e que « toute pa ix est 
imposs ib le tant que les sionistes 
occuperont la Pa les t ine et refu­
seront aux Pa les t in iens le droit à 

l ' au todé te rmina t ion . 

L'Afghanistan 
P a r a i l leurs , un projet de réso­

lution c i rcu le sur l'Afghanistan, 
prévoyant un a p p e l au r e t r a i t 
des troupes sov ié t iques , une of­
f r e de sou t i en a la R é s i s t a n c e 

afghane et une affirmation du 
droit du peuple afghan à chois i r 
son p ropre gouvernement. 

C e t e x t e reflète a v a n t tout la 
position de l ' A r a b i e Saoudite et 
clos é m i r a t s conservateurs alors 
que des Etats c o m m e la Syrie et 
le S u d - Y e m e n , qui sont l»és par-
t r a i t e s a v e c l 'URSS, tentent 
d 'empêcher tout d é b a t sur le 
problème. 

L'Afghanistan est suspendu de 
l'Organisation de la c o n f é r e n c e 
i s l amique depuis l'installation 
du r é g i m e K a r m a 1 par les trou­
pes S M \ létiques a Kabou l , et hier, 
un représentant de la Résistance 
afghane a p r i s la parole au 
sommet pour demander aux par­

t icipants de « r o m p r e leurs rela­
tions économiques et diplomati­
ques a v e c l ' U R S S » . 

L a « u e r r e I r ak- I ran , pr incipa­
le s o u r c e d e conf l i t au s e i n du 
monde i s lamique et grave mena­
c e à la s t a b i l i t é dans le Golfe , 
c o n s t i t u e une a u t r e pomme d e 
d i sco rde . 

Complication 
L ' I r a n boycotte le somme! en 

l'accusant de cautionner l'agres­
sion i r a k i e n n e au l ieu d e la ci<*-
lioncer e t . n o u v e l é l é m e n t d e 
complicat ion, i! a é t é annoncé 
hier que la prochaine conférence 
d e s m i n i s t r e s islamiques d e s 

Af fa i r e s é t r a n g è r e s se t iendra à 
B a g d a d , en ma i . 

A u s o m m e t m ê m e , les c h e f s 
d'Etat ont renoncé à envoyer une 
n o u v e l l e m i s s i o n à T é h é r a n e t 
s'efforcent d é s o r m a i s de définir 
le c a d r e de futures négoc ia t ions , 
l ' O L P proposant la c réa t ion d'un 
«organ i sme tampon» dans le 
Shat t -a l -Arab . 

L e s e c r é t a i r e - g é n é r a l de PO-
NU Kur t W a l d h e i m . qui a r emi s 
h i e r au ro i K h a l e d la m é d a i l l e 
d ' o r de l 'ONU, a eu un l o n g en­
tret ien a v e c le prés ident i rakien 
Saddam Hussein. Celui-ci deva i t 
p r e n d r e la p a r o l e en s o i r é e de ­
vant le s o m m e t . 

Qu'est-ce 
que i'OCI ? 

P A R I S ( A F P ) — L O r g a n i 
sation de» la confé rence isla­

m i q u e ( O C I ) . o r g a n i s a t r i c e du 
3e s o m m e t des pays musu lmans 
à L a M e c q u e , est une institution 
p e r m a n e n t e dont le s i e g e est à 
Djeddah ( A r a b i e S a o u d i t e ) . 

C o n s t i t u é e en 1969à R a b a t , a 
la suite de l ' incendie c r imine l de 
la mosquée a l -Aksa de J é r u s a ­
l e m , e l le représente plus de 700 
m i l l i o n s de musulmns das le 
m o n d e , et g r o u p e 12 m e m b r e s , 
don t 20 A f r i c a i n s . 13 M o y e n -
( Mentaux et 7 As ia t iques . 

La par t ic ipa t ion à l'organisa­
tion de l ' E g y p t e (depuis les ac­
cords de C a m p D a v i d ) et de l 'Af­
ghanis tan (depu i s l ' in te rvent ion 

s o v i é t i q u e ) es t s u s p e n d u e . L e 
N i g e r i a e t la p a r t i e t u r q u e d e 
C h y p r e ont le statut d 'obse rva ­
teur, de m ê m e que de nombreu­
ses o r g a n i s a t i o n s c o m m e les 
Na t ions unies et l 'Organisa t ion 
de l 'unité a f r ica ine ( O U A ) . 

L e s e c r é t a r i a t d e l ' o r g a n i s a ­
t ion est d i r i g é d e p u i s 1979 p a r 
H a b i b C h a t t i . a n c i e n m i n i s t r e 
tunisien des A f f a i r e s é t r angè re s , 
assise par trois s ec ré t a i r e s géné­
raux adjoints. 

L e s s o m m e t s de chefs d 'E ta t , 
instance sup r imé de l 'o rganisa­
tion, ne sont convoqués que lors­
que l ' intérêt de la nation musul­
mane l ' e x i g e . 

D e n o m b r e u x o r g a n i s m e s 
dépendent de la confe rence isla­
mique . L e s plus impor tan t s sont 
ie C o m i t é a l-Qods pour la l ibéra-
l ion d e J é r u s a l e m , la B a n q u e 
i s l a m i q u e du d é v e l o p p e m e n t 
( B I D ) , et le F ron t de so l idar i té 
i s l amique . 

Solde de chaussures 
Naturalizer! 

Faites votre choix entre trois attrayants modèles , tous offerts à 
un seul fabuleux bas prix! Venez en essayer que lques paires; 

vous en aimerez l'allure, le confort. . . et le bas prix! Vous serez 
jol iment chaussée. . . et à bon compte ! 

A. « P a m » , escarpin uni à 
I aspect du cuir verni, ton noir. 
Choix de pointures. 

B. «Cheryl» , chaussure à pointe 
et talon fermés avec bride à la 

cheville Noir ou brun. Choix de 
peintures. 

C . «Llsbon», chaussure à talon bas, fermé à la 
pointe et au talon, bride en T. Noir ou brun. 

Choix de pointures. 

281-4422 
BOULEVARD DORVAL ROCKLAND ! CENTRE LAVAL 

728-4571 631-6741 739 5521 j 688-897C 

: < - ; T ' \ "fi 

Achats en magas in seu lement . 

Rayon 2 6 2 , au troisième, centre-vi l le et dans toutes les succursales, sauf Chicout imi 

PLACE VERSAILLES 
354-8470 

•es jeudis t t vendredis, de i O â 2 i h 
'esa^ed» .je i n a 17* 

SUCCURSALES du 'jr,(3iau rm-rned. de 9 * 3 0 * 'Ô*. 
• • \f- jdis et vendredis de 9*30 a ?i n 
lesarnedi de 9* a i7h 

PU\CE VERTU 
332-4550 

ST-BRUN0 
6534455 

CHICOUTIMI du lundi au mercredi, do a 17n30 
les jeudis et vendredis de 9*30 a 21 h 
ie ^ a m e d ' . ^ n a i7h 
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CONSTITUTION ET DÉVELOPPEMENT D'HYDRO-QUÉBEC' 

Deux commissions parlementaires à la télé 
Q U E B E C — Les 
t r a v a u x des 

c o m m i s s i o n s p a r l e ­
menta i res sur la Con­
s t i t u t i on ( 3 , 4 et 5 fé­
v r i e r p r o c h a i n s ) et 
sur le p lan d ' é q u i p e ­
ment et de développe­
m e n t d ' H y d r o (24 , 25 
et 26 f é v r i e r ) s e ron t 
télédiffusés. 

PIERRE VINCENT 
(de notre bureau 
de Quebec) 

Ainsi en a décidé le 
président de l 'Assem­
blée n a t i o n a l e , M. 
Claude Vaillancourt, 
pour faire suite ù une 
recommandat ion con­
t r o v e r s é e que le lea­
der du gouvernement , 
M. Claude Charron, a 
faite, hier, en ce sens, 
à la Commiss ion 
p e r m a n e n t e de l'As­
semblée nationale. La 
mot ion a é t é a d o p t é e 
à la m a j o r i t é des 
voix: sept Péquiste et 
un Unioniste ont voté 
en f a v e u r de la télé­
diffusion, à t i tre expé­
r imenta l , de ces deux 
c o m m i s s i o n s , a lo r s 
que d e u x L i b é r a u x 
ont v o t é c o n t r e la 
motion. 

Le l i b é r a l C laude 
Forget , qui a combat­
tu le plus v ivement ce 
p r o j e t , conc lu t : 

«Nous n 'avons pas le 
choix , nous devons 
nous c o n f o r m e r à la 
décision du Prés ident . 
Cela di t , nous a v o n s 
fini de p a r t i c i p e r à 
des t r avaux pour dis­
c u t e r des m o d a l i t é s 
devan t ê t r e appl i ­
q u é e s d a n s le c a s de 
la té léd i f fus ion de 
c o m m i s s i o n p a r l e ­
m e n t a i r e s . Quan t à 
nous la déc i s i on que 
vien t de p r e n d r e le 
Prés ident signifie que 
c ' e s t d é s o r m a i s le 
l e a d e r du g o u v e r n e ­
m e n t qui a t ou t e la t i ­
tude pour cho i s i r les 
c o m m i s s i o n s p a r l e ­
m e n t a i r e s qu ' i l fait 
son affaire de télédif­
fuser.» 

D e v a n t s e s collè­
gues de la C o m m i s ­
sion, le m a t i n , M. 
F o r g e t a v a i t a c c u s e 
le g o u v e r n e m e n t de 
voulo i r s e s e r v i r de 
cet outi l de l 'As sem­
blée n a t i o n a l e à des 
fins de p r o p a g a n d e . 
«On n ' a p a s du tout 
l ' i n ten t ion d ' a i d e r le 
g o u v e r n e m e n t d a n s 
son effort de p ropa ­
gande», avait-il alors 
m e n a c é . E n a p r è s -
midi, il devai t cepen­
dan t fa i re s a v o i r , au 
cours d 'une conversa­
tion téléphonique, que 
son parti ne boycotte­

r a i t pas les t r a v a u x 
d e la C o m m i s s i o n de 
la semaine prochaine, 
c h a r g é e d ' é t u d i e r le 
p r o j e t de r a p a t r i e ­
men t unilatéral de la 
Cons t i t u t i on du gou­
ve rnement fédéral. 

Il s e r a i t é t o n n a n t 
q u e les q u e l q u e dix-
hu i t o r g a n i s m e s ou 
individus qui compa­
r a î t r o n t , la s e m a i n e 
p r o c h a i n e , d e v a n t 
c e t t e C o m m i s s i o n , 
é c l a i r e n t de façon 

b ien n e u v e tout le 
d é b a t s u r le f a m e u x 
p r o j e t f é d é r a l . S a n s 
c o m p t e r «qu 'on ne 
p o u r r a p a s , a ins i le 
faisait r e m a r q u e r M. 
Forget , r ééc r i r e l'his­
t o i r e des q u a t r e de r ­
niers mois , défaire les 
a c t i o n s qui ont é t é 
p r i s e s et r a v a l e r les 
d é c l a r a t i o n s qui ont 
é t é faites, à la lumiè­
r e de ce que la com­
mission pa r lementa i ­
re pourra i t nous révé­

le r de n o u v e a u ; ù 
supposer que des cho­
ses nouvelles puissent 
en sort i r . 

«Donc, c e t t e Com­
mission, concluait-il, 
v i en t t r o p t a r d , e t , 
p a r c e q u ' e l l e v i en t 
trop tard, elle devient 
i nu t i l e . Ce s e r a un 
non-événement sur le 
plan politique.» 

C l a u d e C h a r r o n a 
s o u t e n u , q u a n t à lu i , 
qu ' i l e s t loin d ' ê t r e 
trop tard pour donner 

la parole aux citoyens 
et que la popu l a t i on 
es t a u j o u r d ' h u i bien 
moins a p a t h i q u e 
qu'elle n 'a pu l 'ê t re en 
n o v e m b r e , s u r ce su­
j e t . «Il suffi t de se 
p r o m e n e r d a n s son 
c o m t é , d e p u i s que l ­
que t e m p s , p o u r s e 
r e n d r e c o m p t e j u s ­
q u ' à quel point la 
population du Québec 
a fai t une vo l t e - f ace 
sur ce sujet, elle nous 
pose b e a u c o u p de 

questions, elle a envie 
de s ' informer.. .» 

Mardi prochain, au 
Salon r o u g e , la p re ­
miè re personne que la 
C o m m i s s i o n p e r m a ­
nente de la Prés iden­
ce du conse i l e t de la 
constitution entendra 
s e r a Léon Dion. Il 
s e r a su iv i d e l 'Al­
l i a n c e d e s profes ­
seurs de Montréal , de 
l 'Union p o p u l a i r e e t 
de Me Guy Ber t rand . 

M e r c r e d i , défi le­

ront devant les parle­
menta i res M. Hubert 
G a u t h i e r , l 'Assoc ia ­
tion des anglophones 
du Québec, le Mouve­
m e n t Québec f ran­
ça is , la Société Saint-
J e a n - B a p t i s t e de la 
M a u r i c i e , l 'Assoc ia ­
t ion québéco i se d e s 
p r o f e s s e u r s de fran­
çais , Positive Action 
e t M. J a c q u e s - R a y ­
mond Carr ier . 

En f in , j eud i , de r ­
nière journée, les par­

l e m e n t a i r e s r ece ­
vront les mémoires de 
la F é d é r a t i o n des 
Travai l leurs du Qué­
b e c , de la Soc ié té 
S a i n t - J e a n - B a p t i s t e 
de Montréal , de l'As­
sociation canadienne-
f r a n ç a i s e de l 'Onta­
r i o , du M o u v e m e n t 
n a t i o n a l des Québé­
co i s , de M. P a u l O. 
Trépanier , de la Cen­
t r a l e de l ' E n s e i g n e ­
ment du Québec et de 
M. Jacques Cameron. 

Francis Fox 

SUBVENTIONS À 
L'ENSEIGNEMENT BILINGUE 

Fox promet 
une légère 
augmentation 
pour 81-82 

F R E D E R I C T O N (PC) — Le S e c r é t a i r e 
d ' E t a t , M. Franc i s Fox, a indiqué hier aux 

m i n i s t r e s p r o v i n c i a u x de l ' E d u c a t i o n que le 
g o u v e r n e m e n t fédéra l n ' a r r ê t e r a p a s a v a n t 
s ep t embre sa politique de contribution à l'en­
se ignement bilingue au pays. 

Pa r t i c i pan t à la 37e rencontre du Conseil des 
minis t res de l 'Education, M . Fox a dit que le 
gouvernement déférai maint iendrai t le niveau 
actuel de ses subventions à l 'enseignement bi­
l i n g u e en 1980-1981 et il a p r o m i s une l é g è r e 
a u g m e n t a t i o n au c h a p i t r e des p r o g r a m m e s 
spéciaux pour les années 1981-1982. 

La s u b v e n t i o n to ta le de Si 10 mi l l ions aux 
p r o v i n c e s e s t d iv i sée selon une f o r m u l e qui 
t i en t c o m p t e des coûts de l ' é d u c a t i o n et du 
n o m b r e des insc r ip t ions d a n s les éco l e s . Le 
fédéral a également prévu un montant de $33 
millions pour les projets spéciaux. 

Ces m o n t a n t s ne sont pas fixes pu i sque les 
par t i e s continuent de négocier. Les so m mes (I 
affectées aux projets spéciaux ne représentent 
qu 'une augmentat ion de $2.6 millions sur l'en­
tente globale de cinq uns signée pa r les parte­
na i res . 

Raison des diminutions 
M. Fox impute à la politique de res t r ic t ions , 

budgé ta i res les réductions dans les montants I 
des s u b v e n t i o n s a c c o r d é e s pour l ' e n s e i g n e ­
men t bilingue. 

«Il est évident que chaque pallier de gouver­
nemen t est in téressé à obtenir plus d ' a rgen t 
d 'un a u t r e pallier», a déclaré le ministre fédé­
ral a u cours d 'une conférence de presse qui a 
suivi la rencontre des ministres fédéral et pro­
vinciaux. 

«Nous avons indiqué que nous étions intéres­
sés à main ten i r le niveau de l 'aide fédérale et 
nous avons éga lement manifesté notre inten­
tion d ' inclure dans de nouvelles ententes, de 
légères augmenta t ions de la contribution du 
gouvernement fédéral pour l 'enseignement de 
la l angue seconde.» 

Le Conseil des minis t res de l 'Educat ion et M. 
Fox ont convenu de nommer un comité spéc ia l 1  

qui se cha rge ra d 'é tudier l 'élaboration d'une 
entente qui pourrai t s 'appl iquer sur plusieurs 
années. 

Les par t ic ipants se sont donnés jusqu 'en sep­
tembre 1981 pour en a r r ive r à une entente sur 
tout projet quinquennal. 

la 
$£aie 

Beauomark 
...a un a n ! 

La Baie. ord. 199.99 179 99 
ch . La Baie, ord 139.99 119 99 

ch. La Baie, ord. 289.99 259 99 
ch. 

Machine à coudre à plateau 
Beaumark 2300 
A. Armature en fonte d'aluminium. Choix de / points différents • point a 
4mm de long • entraînement à griffe pour reprisage • fait les boutonniè­
res Modèle 92300 

Meubles pour machines à coudre à plateau Beaumark 
B. Convient au modèle décrit ainsi q u a d'autres modèles Beaumark, 
Modèle 91020 CC\99 

La Baie. ord. / 'J.99 O î 7 ch. 

Aspirateur genre seau Beaumark 
C. Se range à la verticale. Avec : large interrupteur au 
pied • pare-choc • tuyau robuste • cordon de 18 pi • boî­
tier en acier matrice • tubes chromés. 5 accessoires. 
Modèle 97300. 

Aspirateur Beaumark à tête 
motorisée 
D. Tète motorisée munie d u n e barre de battage en 
acier. Avec : pare-choc • cordon de 21 • 4 accessoires • 
réglage automatique pour tapis • brosse à barre de bat­
tage • embobinage automatique • porte-accessoires 
amovible. Modèle 98400 . 

La Baie, ord. 769.95 

699 00 
ch. 

Cuisinière Beaumark à four 
autonettoyant 
J. Modèle 30*' à cycle autonettoyant. 
Avec: tournebroche • attente, cuisson et 
retenue • préchauffage automatique • bru­
nissement variable • 2 éléments de 6 et 2 
de 8" • horloge à lecture directe. Ton 
amande, jaune moisson, avocat, café 
(10.00 en sus) ou blanc. Modèle 13790. 

Cuisinière 3 0 " Beaumark 
K. Semblable au modèle précédent. Four 
facile à nettoyer. Modèle 13090 

509 0 0 
La Baie. ord. 569.95 ch. 

La Baie, ord. 749.95 

Réfrigérateur sans givre 15 pi eu 
Beaumark 
E. Congélateur d'une capacité de 141.6 Ib, muni de 2 bacs à 
glaçons et d'une clayette Avec : 2 clayettes fixes et 3 en porte-
a-faux • garde-viande • 2 légumiers • garde-beurre réglable • 
garde-fromage • bacs à oeufs • monté sur 4 roulettes 10.00 en 
sus pour charnière à gauche • Ton amande, jaune moisson 
(10.00 en sus) ou blanc. Modèle 35970. 
Réfrigérateur sans givre 17 pi eu Beaumark 
F. Semblable au précédent Modèle 37970 <? * A>QO 

La Baie, ord 779.95 148 ch. 

Téléphoner à 8 4 2 - 6 2 6 1 ( rég ion de 
Mont réa l ) . Rayon 6 2 7 , a u q u a t r i è m e , 
centre-v i l le e t dana t o u t e a lea auccur -
sa lea . 

La Baie, ord. 459.95 

Lave-vaisselle à encastrer 
Beaumark 
G. Modèle à 5 cycles avec réglages pour casseroles, lavage normal, 
court, rinçage attente et chauffe-plat. Avec: paniers pleine grandeur • 
réglage automatique du niveau d eau • panier à ustensiles • porte de sé­
curité • 3 niveaux de lavage • broyeur d aliments mous • 2 distributeurs 
de détergent et 1 d agent de rinçage Panneaux de couleur pour assortir 
à votre décor. Modèle 41050. 
Lave-vaisselle transformable Beaumark 
H. (Hors photo). Semblable au précédent. Dessus en cerisier. Ton 
amande, jaune moisson, avocat (10 00 en sus) ou blanc Modèle 
40050. 

La Baie, ord 489 95 459 00 
ch. 

PQ m P I IP I i rC nriY O ï l l f j | o » L a B a , e vous remboursera la difference si vous 
U . V / 0 I M W l I l w U l O \J\ I A w l l V I I l w , trouvez un de nos articles a meilleur marche ailleurs. 

CENTRE-VILLE 
281-4422 

BOULEVARD 
728-4571 

DORVAL 
631-6741 

CENTRE v:iLE du lundi au mercredi, de lOn â I8h 
les ieudis el vendredis, de lOn â 21 h 
Iesamedi.de9nal7h 

ROCKLAND 
739-5521 

CENTRE LAVAL 
688-8970 

PLACE VERSAILLES 
354-8470 

SUCCURSALES: du lundi au mercredi, de 9h30 â I8h 
les ieudis et vendredis, de 9h30 à 21 h 
Iesamedi.de9hà'7h 

PLACE VERTU 
332-4550 

ST-BRUNO 
6534455 

CHICOUTIMI 
545-3160 

CHICOUTIMI du lundi au mercredi de 9h30â 17hX 
les |eudis et vendredi, de 9h» a 21 h 
te samedi, de 9n â I7h 
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Événement 

sur fauteuils et canapés de renom 

$ 100 de 
rabais! 

Canapé-lit colonial de Braemore 
A. Confortable le jour et super pratique pour les invités 
de dernière minute! Cadre en bois dur. coussins bour­
rés de mousse, appui-tête, mécanisme d'ouverture ré­
glable. Recouvrement 100% olefin en écossais brun-
beige. Modèle 927-60. Achats en magasin seulement. 

$ 

La Baie, ord. 749.00 649 00 
ch. 

100 de 
rabais! 

Canapé-lit en tweed de Braemore 
B. Canapé transformable en lit deux places des plus 
confortables. Appui-tète. mécanisme d ouverture régla­
ble Bascule pour un nettoyage facile Recouvrement 
100°o olefin en tweed beige brun. Modèle 720-6G. 
Achats en magasin seulement. 

La Baie, ord. 649.95 549 95 
ch. 

40 95 de 
rabais! 

Fauteuils Queen Anne a ailettes Lewittes 
C. Rehaussera l'atmosphère de votre salon. Pieds tournés en bois, 
siege et dossier capitonné. Choix de ton sable de Californie ou albâtre 
de Californie. Modèle 2043. 

~ oo Achats en magasin seulement 

La Baie, ord. 279.95 239 
40 00 de 

ch. rabais! 
Fauteuil inclinable Elran 
D. Pour une détente bien méritée, voici le fauteuil qu'il vous faut' Mo­
dèle avec dossier capitonné et un recouvrement en vinyle robuste et 
durable. Havane. Modèle 12376. 

La Baie. ord. 269.00 229 00 
ch. 

(hors-photo). Pour achats en magasin seu­
lement. Modèle 544, fauteuil rouille Sarnoff. 

La Baie, ord. 269 .00 

Modèle 676, fauteuil en velours melon. 
La Baie, ord. 249.95 

Modèle 1001 , fauteuil cap'tonné ton albâtre 
de Californie. L a B a i e , ord. 249.95 

Modèle 1209, en rouille Tianna. 
La Baie, ord. 199.95 

Modèle 1420, fauteuil en rotin Tianna. 
La Baie, ord. 229 .00 

229 

219 
219 
179 

0 0 
ch. 

0 0 
ch. 

0 0 
ch. 

Téléphoner à 842-6261 (région de Montréal). Sauf 
avis contraire. Rayon 5 1 1 , au sixième, centre-ville et 
dans toutes les succursales. 

0 0 
ch. 

199 0 0 
ch. 

MasterCard 

J 

Les meilleurs prix en ville: La Baie voir, remboursera la dif ference si vous 
trouve/ un de no*, articles a mei"e»«r marche ailleurs 

CENTRE-VILLE 
281-4422 

BOULEVARD 
728-4571 

DORVAL 
631-6741 

ROCKLAND 
739-5521 

PLACE VERSAILLES 
354-8470 

CENTRE VILLE: du lundi au mercredi, de 10h â 18h 
les jeudis et vendredis, de 10h à 21 h 
le samedi, de 9h â I7h 

CENTRE LAVAL 
688-8970 

SUCCURSALES: du lundi au mercredi, de 9h30 à I8h 
les jeudis et vendredis, de 9h30 à 21 h 
tesamedi,de9hàl7h 

PLACE VERTU 
332-4550 

ST-BRUNO 
653-4455 

CHICOUTIMI 
545-3160 

CHICOUTIMI: du lundi au mercredi. de9h30à I7h30 
les jeudis et vendredis, de 9h30 à 21 h 
le samedi. de9hà I7h 




